
lû4 ALBUM UNIVERSEL (Monde Illustré) No 1155 Montréal; 16 juin 1906

Sommaire du Ne 1155, du 16 juin 1906 Le budget des eaux de Paris poux 1901 était de PROPOS DE MONTREALAIS
2,703,500 francs de dépenses, pour 19,59,1,9,40 de re-

Paris par G. A. Nantel --:- Propos de Montréàlail cettes. Maisil faut tenir compte des intérêts qui sur la St-Jeaii Baptiste

sýr la St Jean-Baptiste - ralcool est une ne sont pas compris dans cette dépense.
&ouree, de malheur - L'opinion d'un méd6cin DimaInch--, le 24 de ce mois, les Canachems-fran-
- Choses d'Europe - Echjs d'Amýrique - Combien ont coûté les grands travaux d'aque- ýýais vont se le-ver en mame pour chômer la fête de
Les trônes dý--s grands monarques - La récolte ducs, de réservoirs et d'usines hydrauliques - "wa- leur raca
des nids d>hirundeýles - Le parler Canadi ter works Ils vont allumer paýrtout,- p--rpétuÉinit bie,# inÎý
Par Lionel Montal - La prýocceion de la Fête- A cette question je ne puis répondre.que pour les ciemment parfois, une des réjouissances fava'rità
Dieu, par J--aii Canadien - Poésie: A -un voya -

M. Le Franc - A travers la mode - emprunts contractés depuis 1865, " l'Encyclopédie, des prrovinces normandes et armoricaines,
geur, par feux de la Saint-Jean.Municipale ', et " l'Annuaire Statistique auxquels
La vie au foyer - Pour nos jeunes airÀ6 -
,Nouvelle- Le paStage, par Albert Devalle - je dois emprunter largement, ne donnant pas la J'ai écrit ý partout. C'est fort, toutes choses Cou-

Feuilletons: Sans famille ; La guerre noire - somme des dépenses antérieures imputables au ca- sidérées: de nos jours, on allume un, peu moins

Mu-,-Àque,: J. S. Bach; La vi6aii grand air, pol- pital, pour constructions ou grosseýs réparations. qu'aux jours du bon vieux temps. Los feux de la PR.-
En 1865, Paris emprunte près de 32 millions de

ka-marae,, pax E. D-ehayea - Deux pages trie s'éjouiissant, brûlent bkn, toutcomme, dans told-
francs; en 1869, près de 9 millions; en 1875, près. de tes les âmes fram,30-cal-ladjannos, mais ýoù sont lei

humoristiques - 1,es grands musiciens - G&ý_
graphie, par E. M, - L'exposition Canine - 24 millions; en IS86, près de 47 millions; enfin, en grwidi feux de joie formés dee énDTmea bûchers à

- Vues dEspa- 1894 et 1896, 50 millions, soit, en total, 162 millions sapin ayant fait la hala d'honneur à la proceffliûp'
La médecine par les simples de. fraiws en moine de 40 ans du Saint-Sacrement? Ils s'aýlument de mGicis eâ
gne, par Claudine de Villerg - Notre courrier,
ete., etc. moins sur les collines de nos villages. sur la PlaCýi

de nos églises 1 Et ces -vives fusillades partant
N B. Dans notre-prochain -numéro, nous publie- Que ressort-il de cet aperçu- historique et de ces

rons la fin de la nouvelle- Lýc- revenant de la Mai- cavalerýeIs bizarres et die compagnies de f amtasSI119

son blanche par H. R, cattell. chiffres que je livre respectueusement à l'attention Curieusement accoutrés, ou,;gi irrégulières que
non seulement des administrations municipales,
mais encore du bon publie qui a souci des progrès, gars qui les tiraient? de moins en moins enteDdu1Eý

de l'embellissement et «de l'hygiène de nos villes ? au commencement de la ryesee, au ",Sewtug ", pàe,

C'est que Paris, depuis un demi-siècle seulement, à la revue de Mossieu le ïnagýste-r, lieutenantýýo1ý1_

n'a reculé devant aucun sacrifice pour se procurer nel de la milice de réserve, et le soir, alternant aVeëý

(SUITE) Peau de source nécessaire à la consommation do- le canon de bois -et les fuséesý de paille. Et les davr

LE SERVICE DES EAUX - NOTES IIISTORIQUES 'ses autour du bûcher brûlant, les vivate prolong&

AQUEDUC ROMAIN - EAUX DE RIVIERE - des enfants, Ipis gaies chansone à -répondre, toute

EAUX DE SOURCES - MONTRÉAL cette joie exubérîmte d'un peuple prinÊtif, peat
Er LES LACS DU NORD., 'u, être, mais donné de tout coeur à une fête dont

Au service publie, c'est-à-dire pour les difflérents ateuret l'acteur! T4oie Oelý
-usages de la voie publique, pour larrosage des 'W faisait une chose touchatte et inoubliable, de 1>4

N21 ÎI
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nés, etc., on réseirve les eaux de rivière, Seine, Mar- Les enfants en parlaient longtemps &près quý
ne, Ourn les eaux d'Arcueil, du Près Saint-Ger- fût passée -et la grande famille canadienne, àparP'I'y
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ral calcaires, peu Chargées de sulfates, pauvres en à la mi-tTQpole du GajýUý
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